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VOL. XXVI (VOL. VI DE LA DEUXIÈME SÉRIE)

GCticouitiwi, ]'eceugbre 189

Directeur-Proprietaire : 'abbe V.-A. Hüard.

Notes entomologiques
Dans ma dernière correspondance, je vous paláis d''ne

Goniociena qui a fait son apparition dans cette Proviïce.
Monsieur Germain Beaulieu, de Montréal, à qui j'en ai
envoyé un spécimen, me dit que c'est la Gonioctena/xalda,
Linn. Le même monsieur m'a aussi donné le nom spécifique
d'un Onthophage trouvé à la Rivière-Blanche, comté de
Matane, pendant les dernières vacances : c'est l'Onthopha-
gus nuchicornis, Linn. Cct insecte, importé d'Eirope, est
assez commun dans les provinces maritimes ; mals c'est la
première fois que sa présence est signalée dans la provintè
de Québec.-On le distingue à première vue des espèces
décrites par l'abbé Provancher, par la couleur des élytres qùi
est jaunâtre .vec taches noires irrégulières. Les itùtres
caractères sont les suivants. Longueur o.28 pouces. Noir.
Tête avec deux carènes transversales, la postérieure plus
large et plus soulevée. Prothorax glabre tout couvert de
points circulaires enfoncés présentant un petit soulèvement
en leur centre. Une petite protubérance lisse près du bord
latéral. Elytres striées ponctuées, les intervalles aussi
ponctués. Dessous noir, ponctué ; jambes plus ou moins
velues,ainsi que le devant du mésosternum.-Cet Onthopage,

13-Décembre [899.
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comme ses congénères, vit dans les déjections des herbivo-
res. Il s'y pratique des conduits cylindriques qu'il prolon.
ge à peu près verticalement dans le sol. C'est là qu'il
cherchera un refuge pour échapper aux investigations de
l'amateur d'insectes : c'est une ruse qui lui réussit parfois.
Ces cavités souterraines servent peut-être aussi à l'Onthopha-
ge pour loger sa progéniture. C'est du moins ce que font
certaines espèces européennes de la même famille, comme
les scarabées et les copris dont on raconte des choses très
intéressantes (Voir La Nature. publiée à Paris, N° 1288, 5
février 1898). D'autres observateurs pourraient sans doute
nous renseigner là-dessus.

Je vous envoie avec la présente communication deux
spécimens de l'Onthophagus nuchicornis et un de la Gonioc-
tena pallida.

ELIAS Roy, ptre
Collège de Lévis.

20 septembre 1899.

L'ABBÉ PROVANCHER
(Continui de la page 165)

La deuxième édition du Verger, publiée en 1864, ne
fut épuisée que vers l'année 1872. Et ce ne fut qu'en 1874
que parut la troisième (i),avec ce nouveau titre : Le Verger,
le Potager et le Parterre dans la province de Québec, ou
Culture raisonnée des fruits, légumes et fleurs qui peuvent
réussir sous le climat de Québec.

La première partie, consacrée au verger, est à elle
seule, strictement parlant, la troisième édition de l'ouvrage,
"mais, dit l'auteur, corrigée soigneusement, augmentée et
modifiée en plusieurs parties."

(i) Je dois exprimer ici mes remerciements à M. L'abbé C. Bacon, curé de
l'Islet, et à M. l'abbé El Roy, du collège de Lévis, qui, répondant à un appel
que j'ai fait par la voie du Naturaliste, ont bien voulu me communiquer chacun
l'exemplaire qu'ils possèdent de cette 3e édition. (A)
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L ABBÈ PROVANCHER 179

La deuxième et la troisième parties, où il est question
du potager et du parterre, sont entièrement nouvelles et
doublent la longueur de l'ouvrage primitif. Les sujets
qu'elles traitent font si bien corps avec le manuel du verger,
qu'il y a lieu de s'étonner que l'abbé Provancher n'ait pas
cru devoir, dès le commencement, les ajouter à la matière
même du Verger. Il lui a fallu pour s'y décider, ainsi qu'il le
dit dans la préface, "la sollicitation d'un grand nombre
d'amis, surtout de confrères du clergé."

Pour ce qui est du Verger lui-même, il y a en effet dans
cette édition des changements assez notables. C'est ainsi,
pour indiquer ce seul détail, qu'on n'y voit plus décrites que
37 variétés de pommes, alors qu'il y en avait 8o dans la
première édition. Mais c'est quand l'auteur traite des
insectes ennemis des arbres fruitiers que l'on remarque des
modifications et des additions prononcées. "La suite de
mes études entomologiques, écrit-il, m'ayant procuré une
connaissance plus intime des ennemis de nos fruits, je me
suis scrupuleusement attaché à corriger ce qui me paraît
aujourd'hui inexact dans les éditions précédentes ; afin que,
tout en procurant un guide sûr à l'amateur, je pusse en
même temps fournir aux débutants en entomologie des
indications certaines sur les insectes ennemis qu'il nous
importe de connaître avant tous les autres." Les gravures
relatives à ces fléaux de l'arboriculture sont aussi augmen-
tées en nombre et en importance.

Quant aux deux autres divisions de l'ouvrage, traitant
de la culture des légumes et des plantes d'ornement, leur
publication était bien opportune et même nécessaire. Sans
doute, comme on lit dans la préface, il y a bien des livres
français traitant de la culture des légumes, et l'on peut
ajouter : de la culture aussi des plantes ornementales. "Màis,
dit l'auteur, aucun n'est calculé pour notre climat et les
ressources à notre disposition. La vigueur de notre végéta-
tion nous interdit ici une foule de procédés qu'on suit en
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Europe, et les hauts prix de la main d'œuvre en ce pays ne
nous permettent pas de multiplier les bras pour un grand
nombre d'opérations qu'on pratique là. Il n'est aucun
procédé que je conseille, que je n'aie ou appliqué directe-
ment moi-même ou du moins fait expérimenter sous ma
direction immédiate ; de sorte qu'en suivant les prescriptions
données, on ne pourra courir de plus grandes chances de
succès."

L'auteur a suivi un plan identique dans la rédaction
de cette deuxième et troisième partie. D'abord, pour début,
c'est un plaidoyer, où l'on trouve jusqu'à de l'enthousiasme,
en faveur de la culture, soit des légumes, soit des fleurs
les arguments s'y pressent, tirés non seulement de l'utilité
et des profits pécuniaires que l'on peut trouver dans ce
genre d'occupations, mais encore des jouissances qu'elles
procurent à ceux qui s'y livrent. "C'est au potager, s'écrie-
t-il; que la fermière ira chercher et ses échalottes et ses
radis pour les déjeuners, ses petits pois, ses gdusses de
fîVes, sçs poireaux, ses carottes, ses sarriette et marjolaine,
thym et ciboulette, pour son pot-au-feu du midi ; les frai-
ches salades, les rafraîchissants concombres, les melons,
ciNrouill, choux, navets, etc., lui offriront tour à tour les
moyens de présenter d'un bout de l'année à l'autre des
Plts aussi variés dans leur composition qu'appétissants par
leur saveur." (P. 168.) Mais l'éloquence touche au lyrisme,
quand l'auteur vient à parler de la culture des fleurs. "Qu'est-
cë"que 'la vie ? Une lutte contre la mort. La plante, ai-je
dit- boit, respire, elle sent le chaud, le froid, l'humidité ; elle
vit, donc elle combat. Notre associée dans la lutte pourrait-
elle nvoir pas nos sympathies ? Mais elle vit, elle lutte,
et11compbat pour nous ! sans elle nous périssons ! n'a-t-elle
pag droit de plus à notre affection ? Aussi voyez cet amour

pOur la plante s'accroitre, pour ainsi dire, chez l'homme, à
msure que sa position l'éloigne, le sépare de sa société. .

.On épiéra dans la famille le moment où le bouton donnera
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L'ABBÉ PROVANCHER

sa fleur ; ça sera un événement dont on informera les voi-
sins." (P. 230.)

Après avoir de la sorte exhorté les gens à se faire
légumistes et fleuristes, l'abbé Provancher donne les règles
générales de la culture des légumes et des plantes d'orne-
ment. Traitant ensuite séparément des diverses sortes de
légumes et de fleurs de jardin et d'appartement, il indique
pour chacune les soins particuliers qu'elle requiert. Un
chapitre spécial, à la fin du jardin-potager, concerne les
"mauvaises herbes" ; et l'on y apprend à quels procédés il
faut avoir recours pour en débarrasser les plates-bandes.

Voilà quel était, dans sa forme définitive, Le Verger, le
Potager et le Parterre, de l'abbé Provancher. Imprimé chez
Därveau, de Québec, comme ses autres ouvrages, cet in-
dbuze a 332 pages.

Je ne puis parler de la 4e édition du Verger, parce
qu'elle m'est tout à fait inconnue. Il semble que personne,
parmi les lecteurs du Naturaliste canadien, n'en possède un
exemplaire, puisqu'aucune réponse n'a été faite à la demande
que je leur ai faite à ce sujet, il y a quelques semaines.
D'autre part, à Québec, je n'ai pu trouver cette édition ni
en librairie, ni dans la bibliothèque de l'université Laval, ni
dans celle de l'Assemblée législative. J'en arrive à douter
s'il y a eu réellement une quatrième édition de l'ouvrage, et
si l'on n'a pas, par mégarde, sauté de la trosième à la
cinquième édition. A tout événement, si la quatrième a
existe, elle est tombée dans un cas d'épuisement plus
qu'ordinaire.

Quant à la cinquième et dernière édition, publiée en
1885, elle n'est que la reproduction parfaitement exacte, jus-
que dans les plus petits détails d'imprezsion, de la troisième
édition, dont elle ne diffère absolument que par le change-
rnent de la date sur la page du titre. On y voit jusqu'à la
préface de cette troisième édition, datée du " CapRou-
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ge, 15 octobre 1874." Cela démontre assez que l'impression
s'est faite sur clichés dès 1874.

L'ouvrage, tel qu'il est peut-être encore en librairie,
est vieux de vingt-six années. Durant ce quart de siècle, les
procédés de l'horticulture et de l'arboriculture ont subi des
modifications ; beaucoup de variétés ou d'espèces nouvelles
ont enrichi les vergers et les jardins. Il ne serait donc pas
hors de propos de publier une nouvelle édition du manuel
de Provancher, mais toute remaniée et modifiée comme il
faudrait pour qu'elle fût au courant. Or devrait aussi, pour
donner satisfaction aux goûts artistiques de nos contempo-
rains, l'imprimer sur un papier tout à fait différent du papier
très inférieur des précédentes éditions.-J'aurais bien du
plaisir à entreprendre la tâche de préparer cette sixième
édition, tâche qui me serait encore facilitée par la possession
des clichés des gravures de l'ouvrage, si des occupations
plus impérieuses ne réclamaient déjà tous mes loisirs.

(A suivre.)

V.-A. H.

Quelques aperçus sur la geologie du Saguenay
La formation de Trenton (Hunt)

( Continué de la page 157)

A défaut de renseignemenrs à notre portée sur l'origi-

ne et les causes précises du principe étrange acquis à cette
formation-là, nous nous permettrons d'en faire ici l'historique
à notre point de vue-si cela est permis : peut-être provo-
querons-nous ainsi les gens initiés, que pourrait distraire cet-
te ébauche superficielle, et les compromettrons-nous au point
de leur arracher toute la vérité sur ce dossier secret géologi-
que, dont ils sont naturellement les dépositaires discrets et
incorruptibles.

La formation d'Utica

Les formations de Trenton et d'Utica, que les géolo-
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QUELQUES APERÇUS SUR LA GfOLOGIE DU SAGUENAY 183
gues ont découvertes dans le bassin du lac Saint-Jean, et qui
tiennent leur nom de certains endroits ainsi nommés dans les
Etats-Unis où elles ont été constatées en premier lieu,-
sans mettre en doute leur analogie,-ont probablement une
ressemblance frappante qui les fait reconnaître comme cor-
respondant géologiquement au même système de là-bas
nous n'insisterons pas, la chose est entendue. Ce que nous
aurions désiré connaître et savoir, c'est la manière de procé.
der mise en œuvre pour arriver à imprégner ces formations,
celle d'Utica surtout, de cette substance bitumineuse qui la
distingue spécialement à notre attention des autres forma.
tions schisteuses généralement. Nous ne pouvons bien sai-
sir ni entrevoir le fil conducteur qui a su introduire ainsi,
dans cette masse prodigieuse de glaise plastique en voie de
se pétrifier ou qui l'était déjà, ce courant puissant de gaz ou
de pétrole-disons le mot-et l'imbiber ainsi comme une vé-
ritable éponge ! elle qui s'était déposée au fond de l'eau,
atome par atome, dans un bain pur de tout alliage, sans mé-
lange quelconque !

Sont-ce les eaux de la mer qui lui ont donné cette pro-
priété, cette vertu de prendre feu ? Non. Sont-ce les restes
fossiles d'insectes, de vermisseaux, de je ne sais quoi !
introduits par millions dans ces fortes couches de glaise
pendant leur formation, qui ont répandu ainsi autour d'eux
ce liquide dont elle suinte pour bien dire ? Evidem-
ment non. Non plus que les monstres marins, qui fréquen-
taient ces bas-fonds dans les temps reculés, n'ont pu, en la
frôlant en passant, lui jouer ce tour-là. Encore moins les
mollusques, quoique légions dans les environs, n'ont daigné
servir de véhicule à cette matière qui leur répugnait assuré-
ment. Il nous faudra donc, tout de bon, descendre au fond,
sous cette enveloppe pétrifiée, pour y trouver une bonne
fois la solution de cette importante question.

Et si nous la trouvions là. . .,dans ces couches profondes
de plantes herbacées enfouies jadis dans le sein de la nature,
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sous ces replis, dans ces abimes que la croûte terrestre, alors
maniable et tiède, se prêtait à imprimer à sa surface ! Que
diriez-vous de cette trouvaille ? Notre étonnement nous
ôterait la parole pour sûr. Il faudrait tout de même s'y
conformer et tâcher d'en profiter le plus possible, n'est-ce
pas ? Descendons-y donc,puisqu'il n'y a plus que cela à faire
maintenant ! Eh bien, descendez voir ces plantes réduites à
leur dernière solution sous le poids incalculable que représen-
te cette enveloppe compacte de schiste, qui a joué ici le rôle
de l'ex/racteuer dans les huileries. Etudiez la substance
extraite de ces dépôts de végétaux, grâce à l'énorme pres-
sion qui les écrasait ! Vous reconnaissez de suite, à l'odeur,
que le pétrole s'est introduit là, qu'il y est encore, que c'est
lui qui inonde les grès au fond du réservoir où il est retenu.;
que c'est bien lui qui pénétra toute l'épaisseur de cette
formation que nous étudions dans le moment. Ce sont assuré-
ment ces matières extraites des plantes, qui, imbibant ce
gigantesque pressoir-une vraie puissance extractive pour
elle,--introduisirent, dans cette stratification schisteuse de la
formation d'Utica, le principe bitumineux qui nous la fait
reconnaître. C'est pour cela que ces pierres s'enflamment si
facilement, que vous les preniez au fond du lac Saint-Jean ou
sur ses plus hauts rivages.

Dans certaines parties du bassin, où la température
intérieure se trouvait plus élevée et la pression extérieure
moins puissante, ces précieux végétaux, au lieu de se
distiller comme nous venons de le démontrer, se sont tout
simplement carbonisés par le même procédé.

Maintenant, c'est de mettre la main sur ces produits
naturels qui sont là, en réserve, sous ce sol étrange, prêts à
se laisser extraire et exploiter, prêts à contribuer à la richesse
de notre Province, à qui il ne manque plus que cela pour
avancer à grands pas dans cette direction. Ce n'est pas la
bonne volonté qui manque pour arriver à une telle conclu-
sion ! Mon Dieu, non. Mais toute la meilleure volonté du
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monde ne suffit pas pour descendre jusque-là ! Le nerf de la
guerre, par exemple, ferait des prodiges ! Avec lui on y
serait vite rendu ! Sa vertu, alliée à la volonté, serait infail-
lible. En disant tout bas : "Sésame, ouvre-toi !" tout s'ouvre,
le reservoir et le reste...répandant sur le pays une abondante
rosée sous forme de produits utiles et recherchés, qui, enfin,
remplissant leur destinée, révolutionneraient notre monde,
activeraient le commerce, alimenteraient l'industrie, secon-
deraient l'agriculture, réchaufferaient la colonisation,-
and the last, but not the lcast-rétabliraient dans notre beau
Saguenay ce Royaume d'autrefois, d'autant plus illuminé et
régénéré. Voilà !

Voilà aussi, suivant nous, l'origine vraie de la formation
d'Utica. Vous voyez des fossiles qui représentent les insec-
tes, etc., qui ont vécu jadis sur la terre, nagé dans l'eau, volé
dans l'air, aujourd'hui enfouis à une grande profondeur dans
ces couches régulières en feuillets serrés qui les distin-
guent. Pourquoi sont-ils eux aussi imprégnés de pétrole ? Si
ces formations, à leur origine, eussent été composées d'élé-
ments bitumineux,les insectes, etc., qui s'y sont introduits de-
puis en auraient été exempts ; conséquemment, cette qualité
leur est venue postérieurement : ce n'est pas douteux.

(A suivre.) P.-H. DUMAIS.

Remis au prochain numéro, faute d'espace en celui-ci, le récit illustré
-et très pittoresque-d'une visite au Regent's Park, Londres, par M. l'abbé
Em.-B. Gauvreau.

Mousses et Lichens
Monsieur le Rédacteur,

Je me suis amusé, depuis le commencement de l'autom-
ne dernier, à recueillir des mousses et des lichens. Ces petits
végétaux qui poussent partout, et qui ont des habitudes,
j'allais dire des mœurs si singulières,m'intéressent beaucoup,

14-Décembre 1899.
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Rien de plus joli, de plus gracieux que la plupart de ces
petits cryptogames vus à la loupe ou même au microscope.

J'ai déjà plus de soixante lichens, et soixante-quinze
spécimens de mousses. Et pourtant le champ de mes explo-
rations est bien restreint : quelques dix arpents carrés à
peine.--Malheureusement je n'ai aucun ouvrage sur cette
intéressante partie de la flore. Pourriez-vous m'en indiquer
quelques-uns ?-Le mieux serait sans doute de traiter cette
matire dans le NATURALISTE, vos nombreux lecteurs en
profiteraient.

J.-E. DESROCHERS, C. S. V.
Collège Bourget, Rigaud.

RÉD.-Nous n'avons pas donné d'attention, jusqu'à
présent, à l'étude des Mousses, ni des Lichens, et nous
ignorons s'il existe, dans la bibliographie d'Amérique, des
ouvrages traitant de la flore des Mousses. Si quelque
lecteur est plus renseigné que nous, là-dessus, nous le
prions de nous transmettre les imformations qu'il jugera
utiles.

Pour ce qui est.des Lichens, nous pouvons indiquer
deux ouvrages : Text-Book of Lichenology, et A Guide to
the Study of Lichens, tous deux du Dr Alb. Schneider. Ce
dernier ouvrage a été publié en 1898, chez Bradlee Whid-
den, Boston.

Maintenant, nous indiquerons à notre correspondant,
que nous connaissons depuis longtemps comme un 'fervent
de l'histoire naturelle, deux ouvrages français, publiés en
ces dernières af46es, et qui con.tiennept des notions géné-
rales et la description de beaucoup d'espèces d'Europe

Nouvelle flore des Mousses et des Hépatiques, pour la
,détermination facile des espèces, avec 1288 figures inédites,
représentant toutes les Mousses et Hépatiques des environs
de Paris, des départements voisins, et les espèces communes
d"Europe, par M. I. Douin. 186 pages in-îz. Broché, 5 fr.,
relié, 5 fr. 50.
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Nouvellefore des Lichens, pour la détermination facile
des espèces, sans microscope et sans réactifs, avec 1178
figures inédites, représentant toutes les espèces de France et
les espèces communes d'Europe, par A. Boistel. 164 pages
in-12. Broché, 5 fr. 50, reliure anglaise, 6 fr,

Ces volumes sont en vente chez Emile Deyrolle,
naturaliste, 46, rue du Bac, Paris.

Il serait bien à souhaiter qu'il y eût de petites flores de
ce genre pour nos plantes cryptogamiques. Mais nous
craignons qu'il ne faille attendre longtemps encore avant
d'en posséder.

Quant au Naturaliste canadien, bien que toutes ces
études soient dans son programme, il ne pourra probable.
ment pas les aborder de sitôt, surtout si les circonstances
présentes se maintiennent. Avons-nous du mal à terminer
notre Traité de Zoologie ! Quand nous l'aurons achevé-
d'ici à un an, sans doute-, les Mollusques absorberont
notre attention. Quand viendra le tour des cryptoga-
mes ?

Lt Cyçhrbs vidWis, Dej,
CAPTURÉ A SAINT-HILAIRE, P. Q.

Dans une exploration de la faune coleoptérologique et
diptérologique de la montagne de Saint-Hilaire, le 25 juin
dernier, l'agréable surprise me fut donnée de capturer deux
superbes Cychrus viduus, Dej., c et Y.

C'est la première fois, je crois, que cet insecte est
capturé en Canada ; et une intéressante communication à ce
sujet reçue de M. Chs Liebeck, de Philadelphie, et de M.
W. H. Harrington, d'Ottawa, corrobore mon assertion. La
distribution géographique de cette espèce de Cycheus a
toujours été circonscriteque je sache,dans les Etate saivante
des Etats-Unis : Virgiaie, New-York, NewJcrsey, Peuineyt.
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vanie et Indiana. Or, sa découverte dans cette partie de

l'Amérique devient un fait important et une addition pré-

cieuse pour la faune canadienne.
Le C. viduus ne se rapproche en aucune manière du

C. Lecontei, Dej., qui se rencontre assez fré uemment dans

nos bois. Sa taille est bien plus considérable ; l'un de mes

spécimens, le J, mesurant un pouce en longueur et l'autre,

la 9, un pouce et un cinquième. Ses élytres sont compara-

tivement plus larges, et son prothorax fortement rebordé.

Sa couleur est noire avec reflets violets très prononcés.

Je les ai capturés tous deux au pied d'une vieille sou-

che, sous les feuilles mortes.
GUSTAvE CHAGNON.

2e clergé
ET L>ÉTUDE DES SCIENCES NATURELLES

Commentant, de la récente Encyclique aux évêques
de France, le passage où N. S.-P. le Pape recommande

d'appliquer-"avec mesure et dans de sages proportions"

-les élèves des Petits et des Grands Séminaires à l'étude des

sciences physiques et naturelles, la Semaine rclig-icuse

de Cambrai fait les importantes considérations que voici :
" Ce minirmum est pour le clergé en général ; mais il

est bon, il est nécessaire que dans le clergé se trouvent
des hommes ayant des connaissances plus approfondies et
plus étendues ; et cela pour bien c'es raisons. Il faudrait que
les catholiques inst-uits s'occupant de travaux scientifiqucs
ne fussent plus abandonnés à eux-mêmes. La plupart
des savants qui consacrent leur existence à des recherches
pénibles sont sincères. Mais par la force des choses, ils
rencontrent des questions mixtes confinant à la philosophie
générale, et par la philosophie à la théologie. S'ils ne
trouvent personne à qui ils puissent demander des éclair.
cissements, ils se forgent à eux-mêmes un système de
conciliation entre leurs théories scientifiques et leurs croyan-
çes religieuses, système fréquemment défectueux.
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"D'autres ne se donnent pas tant de peine et s'en
tiennent à un déisme vague et sans conséquence. Il faut
qu'ils puissent trouver dans le clergé des hommes capables
de dissiper leurs doutes et de donner à leurs pensées une
orientation sûre au milieu d'écueils multiples. Enfin il
n'est pas moins utile que le prêtre ait sa place au sein des
sociétés savantes qu'auprès des particuliers. Il y trouve
l'occasion de rectifier d<s idées fausses qui, une fois publiées
sous le couvert de "la science", pénètrent toutes les cou-
ches de la société."

Les Léonides

Cette pluie d'étoiles filantes, que l'on attendait au
milieu du mois de novembre, n'a été qu'une averse légère.
En Amérique comme en Europe, on n'a pu compter guère
qu'une ou deux centaines de météores. "D'ailleurs, dit
le Cosmos, la probabilité a priori, pour un important flux d'é-
toiles filantes, n'était pas bien grande. On savait, en effet,
que la partie de l'essaim qui a donné naissance, en 1866, à
une aveise abondante de météores, ne pouvait pas passer
cette fois à proximité de là terre, par suite des perturbations
notables provenant des grosses masses planétaires de Jupiter
et de Saturne. Il était toutefois permis d'espérer que d'au-
tres portions du même essaim, trop éloignées autrefois de
nous, deviendraient visibles cette année : espoir qui ne
s'est pas réalisé."

Maintenant, ajouterons-nous, la partie est remise à 33
années d'ici

Le marché des Canneberges
Nous disions, dans l'une de nos dernières livraisons,

que le prix actuel des canneberges (atocas) nous était
inconnu. Nous avons vu depui, dans la Semaine commerciale,
que ces fruits se sont vendus, à Halifax, jusqu'à, $6 le bar il,
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et à Québec, jusqu'à $7. D'autre part,un correspondant nous
inforrie qu'il s'en vend beaucoup à Montréal, à 10 cts la
pinte, au détail. Le Journal d'Agriculture et d'Horticul-
ture, du 22 novembre, citait le propriétaire d'un petit terrain
de 3 'd'acre, situé dans la Nouvelle-Ecosse, qui y a récolté,
cette année, 43 ý-• barils de canneberges, vendus au prix de
$6 chacun.-Il faut conclure de tout cela que la culture de
la canneberge est aussi profitable aujourd'hui que la 2e
édition du Verger de Provancher affirmait qu'elle était en
1864, et que nos cultivateurs, tout entiers désormais à la
production du beurre et du fromage, ont grand tort de
négliger obstinément une pareille et si facile source de
bénéfices.

JOURnaux et Revues
-La Revue canadienne, la seule du genre en Améri-

que, publie maintenant 80 pages par mois, sans augmenta-
tion du prix, qui reste à $2.oo pour le Canada et les Etats-
Unis. Rédaction fournie par nos meilleurs écrivains,
illustration artistique et impression de luxe. Elle jouit d'une
réputation méritée, dans l'Ancien comme dans le Nouveau-
Monde.

-Nous avons appris avec regret que M. Ph. Masson a
dû quitter la direction de la Defense, qui ne pouvait rému-
nérer ses services d'une manière même strictement suffisan-
te. Il est affligeant de voir un journaliste de vocation, un
écrivain de race,un polémiste puiss 'nt, un homme de science
et de principes, comme M. Masson, forcé par les nécessités
de la vie de déposer sa plume pour demander à des occq.
pations assez vulgaires le pain de chaque jour.
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PUBLICATIONS REÇUËS Ig9

PUBLICATIONS REÇUES
-The Birds of Eastern North America, Charles

B. Cory. C'est la première partie seulement, consacrée
aux oiseaux aquatiques, que l'on a publiée. Cet ouvrage,
purement technique, contient presque uniquement des
clefs analytiques pour arriver facilement aux noms des
familles et des espèces. Un très grand nombre de gravures
aideront beaucoup à la détermination des spécimens. Ce
volume, publié par le Field Columbian Museum, de Chica-
go, nous parait très intelligemment disposé, et tédigé avec
ce sens pratique qui distingue nos voisins des Etats.
Unis.

-Nous avons reçu aussi,du Field Columbian Museum,
diverses publications récentes, faisant partie des séries de
zoologie, de botanique et de géologie.

-Proceedings of the U. S. Natianal Nfteum. Vol. 21.
Ouvrage de près de iooo pages, rempli de travaux scientifi-
ques de grande valeur.

-Chapin and Rettger, Elementary Zoology and Labo-
ratory Guide. Ce manuel est essentiellement pratique,
étant destiné à guider dans leurs travaux les élèves d'un
cours d'histoire naturelle. Sur chacune des branches et
des çlasses qui composent les divisionis de la zoologie, il
dinne des renseignements généraux, avec indication des
genres ou espèces les plus remarquables, qui sont d'ailleurs
représentées en-de nombreuses gravures dans le texte.
En outre, et c'est ici la partie vraiment originale de l'ouvra-
ge, à la fin de chaque chapitre, il y a une sorte de ques-
tionnaire pour le travail de laboratoire relatif à la çlasse
d'animaux dont il s'est agi dans les pages précédentes.
Pour l'abeille, par exemple, il y a uue suite de douze
numéros dans le genre de ceux-ci :'No 3. Remarquez
la forme de la tête et la position des yeux composés. Pre.nez
Une lentille et regardez les facetes. Cherchez ensuite les



facettes ; comptez-les." "No 8. Comparez les dimensions

de la tête et du thorax. Voyez la position des deux paires

d'ailes, et comparez les. Détachez et dessinez les ailes ar-

térieures et les ailes postérieures." Y a-t-il rien de plus

pratique qu'un ouvrage de cette sorte ?-Volume in-8 de

200 pages ; cartonnage toile. Se vend $1.oo, chez G. P.

Engelhard & Co., Publishers, 358-362 Dearbon street, Chi-

cago, Ill.

-Actes de la Société linnéenne de Bordeaux, volume

LIII, 1898. Un fort in-8o, où y a des travaux importants

sur la botanique, l'entomologie, la géologie, etc.

"LABRADOR ET ANTICOSTI", par l'abbé Huard

Beau volume illustré, de 520 p. in-8o. En vente au bureau du Naturaliste
canadien. $:.5o ;franco, $î.6o ; E.-U. et U.P. $1. 70.-A Paris,auprix de 10

francs, chez A. Roger et F. Chernoviz, Éditeurs, 7, rue des Grands-Augustins
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